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Chers lecteurs,
Dans les sociétés occidentales, nous avons 
beaucoup de directeurs et de gestionnaires 
mais combien possèdent la personnalité d’un 
vrai leader, capable de clarifier, d’expliquer, de 
convaincre? Un chef a une image claire de l’ave-
nir sans renier le passé, sa vision suscite l’en-
thousiasme auprès de ses collaborateurs. Il fixe 
les objectifs de chacun et s’engage personnel-
lement pour stimuler la confiance.

Lorsqu’un chef séduit avec de faux objectifs, 
il entraîne son équipe vers l’illusion et la ruine. 
C’est l’expérience douloureuse qu’a connue 
l’Europe au cours de son Histoire et plus parti-
culièrement avec le troisième Reich et le com-
munisme. Aujourd’hui, l’Union européenne se 
construit sans faire référence à Dieu. Qui pren-
dra sa place?

Celui qui veut diriger avec succès doit aimer 
ceux qui lui sont confiés. L’amour est le critère 
le plus important pour créer la confiance et la 
qualité. On ne peut pas conduire des hommes si 
on ne les aime pas. Jésus a défini la qualité d’un 
conducteur en quelques mots. Il a dit à ses dis-
ciples: Les chefs oppriment les peuples et ceux 
qui ont autorité se font appeler bienfaiteurs. Il ne 
faut pas qu’il en soit ainsi parmi vous.

Lorsque des cadres dirigeants appliquent les 
principes révolutionnaires de Jésus dans leur 
profession et leur famille, ils réalisent que les 
résultats dépassent leur attente. Vous retrou-
verez ce constat dans les témoignages de ce 
numéro de Voix. La Bible affirme que celui qui 
se confie en Dieu réussit dans ses entreprises.

Christoph Hägele
Vice-président FGBMFI Allemagne
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 ·  Eliane et Jean-Pierre Paya; Malissard; France

Dieu m’a  
a attendu 39 ans

T émoignage       

Il y a vingt-cinq ans, cinq membres 
de ma belle-famille ont accepté 

Jésus-Christ comme Seigneur et Sau-
veur de leur vie. Leur nouvelle manière 
de vivre et de parler de Dieu m’a com-
plètement bloqué. Ils étaient telle-
ment heureux et fous d’avoir ce Jésus 
dans leur vie ! J’avais vingt-trois ans et 
j’étais si orgueilleux que je ne pouvais 
pas m’approcher de ce Dieu et lui don-
ner ma vie. Je n’avais pas besoin de lui, 
j’avais tout ce que je voulais.

A l’âge de vingt-cinq ans, je suis 
devenu policier et j’ai été nommé dans 
un département voisin, ce qui m’obli-
geait à avoir une chambre sur place. 
Comme je ne supportais plus la joie 
des membres de ma belle-famille, nous 
avons déménagé deux ans après. Pour 
moi c’était l’occasion de fuir et de ne 
plus entendre parler de ce Dieu. Avant 
de déménager, mon épouse a fait le 
pas de donner sa vie à Jésus. J’ai réalisé 
plus tard que cet engagement avait été 
une grâce de Dieu sur ma vie.

A cette époque, notre couple était 
au bord du divorce. Nous avions un 
garçon de trois ans; lorsque je rentrais 
à la maison, il refusait de me considérer 
comme son père car je ne vivais pra-
tiquement jamais à la maison à cause 
de mes horaires de travail. Nous pas-
sions un week-end sur huit en famille. 
Notre rythme de vie était tel que nous 
ne nous voyions pratiquement jamais.

Pendant ces quatorze années 
d’«exil», mon épouse a prié toute 

seule dans son coin afin que j’accepte 
Jésus dans ma vie. Elle laissait la Bible 
ouverte sur notre lit, mais moi, je n’en 
avais rien à faire. Je la refermais systé-
matiquement.

Nous sommes venus à Valence en 
1991 avec nos trois garçons. J’ai com-
mencé à prier avec mon épouse et à 
lire la Bible, car je préparais un examen 
professionnel. J’ai expérimenté la pré-
sence de Dieu pendant les épreuves 
de l’examen. Le vendredi 13 septembre 
1996, j’ai accepté Jésus-Christ comme 
Seigneur et Sauveur personnel dans 
une réunion FGBMFI. Mon épouse, qui 
attendait ce moment depuis 14 ans, 
m’a rejoint, et ensemble nous avons 
abandonné notre couple au Seigneur. 
Je suis très heureux de pouvoir parta-
ger l’amour que Dieu a mis dans mon 
cœur depuis ce soir-là.

Cela fait 21 ans que je suis policier, 
durant toutes ces années, mon cœur 
s’est endurci. J’ai vu des enfants mort-
nés cachés dans des poubelles, des 
jeunes se tirer des balles, d’autres se 
pendre, je n’arrivais pas à évacuer tou-
tes ces atrocités, je les gardais en moi. 
Aujourd’hui, affecté à la Brigade Crimi-
nelle de Valence, je peux remettre cha-
que situation à Dieu. Sa paix inonde 
mon cœur et son amour me permet 
de comprendre les personnes que je 
croise dans mes interventions. J’expé-
rimente aussi Sa compassion.

Dans ma famille, je ne supportais 
pas qu’un enfant crie. Je le grondais et 

Jean-Pierre, 46 ans, 
est Gardien de la 
paix et officier de 
police judiciaire,  
il est marié avec 
Eliane, Assistante 
maternelle, ils ont  
3 garçons.



							                                           3/2005 · VOIX	  �

 ·  Eliane et Jean-Pierre Paya; Malissard; France

Boban le paysagiste

mon épouse vivait dans une angoisse 
totale. Travaillant de nuit, il ne fallait 
pas faire de bruit pendant que je dor-
mais. Mon épouse s’est soumise à cette 
autorité et elle vivait dans l’ombre. J’ai 
demandé pardon à mon épouse et à 
nos trois garçons pour le mari et le 
père que j’étais auparavant.

Aujourd’hui nous sommes une famille 
heureuse. L’amour, la paix et la joie de 
vivre, la réussite sont notre quotidien. 
Nous partageons tous les cinq notre foi 
en Jésus-Christ. C’est une des bénédic-
tions de notre Dieu sur notre famille.

Eliane:
Le Seigneur a vraiment changé notre 
vie. Les dix-neuf premières années de 
mariage ont été dures, avec plus de 
peines que de joies. Je ressentais de 
la crainte, comme une boule dans la 
gorge qui fait très mal, j’avais sou-
vent les larmes aux yeux, j’avais peur 
de tout, de la vie, du lendemain, du 
travail et surtout de mon mari. Je 
ne pouvais pas communiquer, mais 
depuis sept ans, nous vivons de grands 
moments de bonheur. Jésus a enlevé 
cette angoisse, cette boule dans la 
gorge qui faisait très mal et à la place, 
il a mis sa paix. La paix du Seigneur 
est parfaite.

Aujourd’hui, je vis pleinement ma 
vie de femme, d’épouse et de maman. 
Je suis assistante maternelle et j’aide 
les enfants accueillis dans notre foyer 
à retrouver leur réelle identité.            n

Eliane et 
Jean-Pierre Paya; 
Malissard; France

Jean-Pierre dans son bureau, au 
sein de la Sûreté Départementale 
du Commissariat de Valence.
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 ·  René Agrain; Hindisheim; FranceT h è me

Cadre dirigeant, René a occupé dif-
férentes responsabilités dans l’en-

vironnement industriel d’un grand 
équipementier du secteur des télé-
communications. Son expérience est 
centrée sur le domaine de la Supply 
chain où il a été en charge de différents 
départements. Il a terminé sa carrière 
professionnelle en prenant la direction 
de la gestion et de l’approvisionnement 
de plusieurs usines dans le monde.

Valeurs du  
manager et du leader
Notre fondement en tant que manager 
chrétien est la parole de Dieu, le ver-
set de Josué chap.1 v 8 résume bien 
cela: «Que ce livre de la Loi ne s’éloi-
gne point de ta bouche; médite-le jour 
et nuit, pour agir fidèlement selon tout 
ce qui y est écrit ; car c’est alors que tu 
auras du succès dans tes entreprises, 
c’est alors que tu réussiras.»

Parmi les valeurs qui me semblent 
importantes pour un manager:
l l’humilité:
1Pie 5 v5 nous dit: … «dans vos rap-
ports mutuels revêtez-vous d’humilité 
car Dieu résiste aux orgueilleux mais il 
fait grâce aux humbles.»

L’humilité c’est aussi rester dans la 
dépendance de Dieu et ne pas s’ap-
puyer uniquement sur son savoir.
l le courage:
de prendre une décision Souvent il vaut 
mieux prendre une décision imparfaite 
que pas de décision. En étant proche 
de Dieu et en nous laissant conduire 
par le Saint-Esprit, il ne permettra pas 
que nous persistions dans une mau-
vaise direction.

		

Dieu dans le monde du  travail …
cela change quoi?

De traiter les problèmes 
sans la crainte des hommes.
l la patience:

Ne laissez pas le temps vous con-
traindre, c’est à vous de gérer le 
temps (exemple de Jésus et la mort de 
Lazare.) 

Savoir attendre le temps de Dieu, le 
temps favorable.
l la justice et l’équité:

Le moindre compromis est un piège 
ouvert qui se refermera au temps 
opportun. Par exemple, j’ai toujours 
prié pour déterminer avec justice les 
salaires de mes collaborateurs.
l la vérité:

Rester dans la vérité, la vérité nous 
rend libre par rapport à notre entourage 
(collègues, clients, fournisseurs, …).  
Pratiquer la vérité crédibilise nos paro-
les de dirigeant et crée la confiance 
chez nos collaborateurs.
l la soumission:

1 Pie 2 v 13 nous rappelle: «soyez 
soumis, à cause du Seigneur, à toute 
autorité établie par les hommes.»

La gestion des  
relations du manager
Par rapport à vos collaborateurs:

l Soyez un modèle, en parole, en 
conduite, en amour, en pureté selon 1 
Timothée 4 verset 12

l Investissez dans les hommes.
Cherchez leurs dons, leurs talents, 
mettez-les en avant et faites les gran-
dir; tout leur environnement en profi-
tera. Priez pour eux.

l Les personnes ont avant tout un 
besoin de reconnaissance; faites-leur 
savoir quand c’est bien, cela les encou-

René Agrain 56 ans, 
marié, deux en-
fants, est président 
FGBMFI pour la 
France.
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Dieu dans le monde du  travail …
cela change quoi?

ragera (cela permettra aussi de leur 
faire savoir quand c’est moins bien.)

l Clarifiez et formalisez vos rela-
tions. Quand on m’a confié ma pre-
mière équipe à manager le Saint-Esprit 
m’a inspiré pour demander à mes res-
ponsables de premier niveau de défi-
nir et de formaliser une charte com-
portementale régissant nos relations. 
Je leur ai inspiré les éléments de base 
comme:

Le respect et l’acceptation de cha-
cun avec ses différences

Le droit à l’erreur mais non à la 
répétition de l’erreur

Les droits et devoirs de chacun 
Cette charte ne parlait pas de Dieu 
mais reprenait les valeurs de la Parole 
de Dieu.

Les résultats ont dépassé mes 
espérances et les fruits sont devenus 
visibles et ont perduré durant le reste 
de ma carrière avec toutes mes équi-
pes. J’ai obtenu des équipes enga-
gées, motivées, unies dans leur diver-
sité, solidaires, œuvrant dans la même 
direction et dont j’avais la pleine con-
fiance.

Les résultats ont été remarqués
 
par 

le Top Management qui m’a envoyé 
un mot personnel d’encouragement et 
qui a engagé un intervenant extérieur 
pour faire la même chose dans tous les 
services, mais sans grand succès, car le 
fondement n’était pas le même. Merci 
Saint-Esprit.

Par rapport à vos Clients
Une relation Client/Fournisseur n’est 
durable dans le temps que si elle est 
gagnant/gagnant et bâtie sur la con-

René à son bureau.

René lors d’un de ses 
nombreux déplace-
ments professionnels. 

fiance et le respect de l’autre.
Phi 2 v 3-4 « … que chacun de 

vous, au lieu de considérer ses pro-
pres intérêts, considère aussi ceux des 
autres.»

1 Pie 2 v 12 «Ayez au milieu du 
monde une bonne conduite … afin 
qu’ils remarquent vos bonnes œuvres 
et … glorifient Dieu.»

Par rapport à vous-même
Il est important de trouver notre vraie 
place, celle que Dieu a prévue pour 
nous.

Souvent nous limitons, par notre 
intelligence et notre raisonnement, les 
réelles capacités que Dieu à mises en 
nous ; «c’est Lui qui produit en nous le 
vouloir et le faire» Phi 2 v13

La Bible nous dit: «je puis tout par 
Christ qui me fortifie» Phi 4 v13.

Le meilleur des conseillers
J’ai expérimenté pendant de nombreu-
ses années comment le Saint-Esprit a 
conduit ma carrière professionnelle. 
J’ai été maintes fois surpris et émer-
veillé par l’action surnaturelle de Dieu. 
La Bible me rappelle souvent que ce 
qui est impossible aux hommes est 
possible à Dieu.

J’ai vécu la fidélité de Dieu tous 
les jours et cette fidélité a engendré 
une confiance en Lui qui m’a permis 
de relever tous les défis. Cette con-
fiance en Lui et la réalité du Saint-
Esprit m’ont également donné con-
fiance en moi, aux dons et qualités 
qu’il a mis en moi. Se sentir réelle-
ment le fils du P.D.G. de l’univers cela 
change tout                                 n
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auprès du Professeur Tom SommerlatteI nterview      

Tom Sommerlatte, 
66 ans, chef d’en-
treprise et profes-
seur honoraire de  
la conception de  
système à l’universi-
té Kassel, est marié 
avec Christine. Ils 
ont onze enfants et 
vivent dans la ban-
lieue de Wiesbaden 
en Allemagne.

Voix: Merci, professeur, de bien 
vouloir répondre à nos questions. 
Quelles sont, selon vous, les  
qualités nécessaires pour un cadre 
dirigeant?
Professeur Sommerlatte : C’est diffi-
cile de répondre à votre question, car il 
y a tellement de façons de diriger et les 
personnalités sont si diverses. Mais le 
critère principal pour juger les qualités 
d’un dirigeant dans la vie économique, 
est le succès de l’entreprise. Toutefois, 
il est important de faire la différence 
entre le succès à court terme et la per-
sévérance. Certains dirigeants, dans des 
situations de réorganisations, prennent 
des mesures énergiques pour maintenir 
l’entreprise et éviter la faillite. Le déve-
loppement d’une entreprise nécessite 
des compétences pour diriger, un enga-
gement personnel et un sens de l’orien-
tation. Ajoutez à cela une force de per-
suasion, une communication ouverte et 
une responsabilité envers les personnes 
qui travaillent dans l’entreprise.

Voici, selon moi, les bases indis-
pensables pour diriger avec compé-
tence, car ceux qui dirigent et ceux 
qui sont dirigés prennent le même 
chemin, dans un climat de confiance, 
pour satisfaire le client, assurer un 
suivi de la qualité, et cela, même dans 
les moments difficiles.

Diriger par  
la confiance:

Voix: Si vous entrez dans une 
nouvelle entreprise, en tant 
que conseiller, comment allez-
vous procéder pour être reconnu 
comme ayant autorité?
Professeur Sommerlatte : Même si  
votre cabinet conseil est connu et 
bénéficie d’une solide réputation, en 
tant que conseiller, il faut être prêt à 
remettre cette reconnaissance en jeu, 
Cela peut se faire avec le personnel, 
dans un travail sérieux et une ana-
lyse des problèmes, mais également 
dans une étroite collaboration avec les 
clients. Il faut ajouter à cela l’humilité, 
concéder et ne pas devancer les autres 
en voulant tout savoir.

Voix: Dans votre manière de diri-
ger, quels avantages y a t-il à 
mettre en avant la confiance?
Professeur Sommerlatte : La confiance  
a deux forces. Les cadres dirigeants 
font confiance à leurs collaborateurs, 
et les collaborateurs font confiance 
à leurs cadres dirigeants. Ces deux 
sortes de confiance se développent 
dans le temps et démontrent qu’on se 
connaît de mieux en mieux. Les cadres 
dirigeants rendent transparents leurs 
capacités et leurs buts, les collabora-
teurs, conscients qu’ils doivent éga-
lement gagner la confiance, fortifient 
l’esprit d’entreprise par la motivation, 
la productivité et le rendement. Cette 
conception n’est pas seulement à l’avan-
tage de l’entreprise, mais au contraire 

Tom Sommerlatte avec  
Ulrich von Schnurbein lors  
d’un congrès de cadres  
chrétiens à Nuremberg.
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elle démontre qu’il y a un avantage 
pour l’ensemble du personnel.

 
Voix: Que pouvons-nous appren-
dre de Jésus en ce qui concerne la 
gestion? 
Professeur Sommerlatte : La relation 
de confiance réciproque entre les hom-
mes était pour Jésus intimement liée à 
l’amour, seul capable de donner aux 
hommes une nouvelle espérance et de 
nouvelles forces. Mais Jésus était égale-
ment décidé, courageux et clair, Il faisait 
sentir sa force, même dans les moments 
les plus difficiles. La confiance chré-
tienne et l’amour du prochain peuvent 
aider les dirigeants à exercer leur res-
ponsabilité avec confiance et de façon 
conséquente.

Voix: Vous avez onze enfants. Les 
principes dynamiques de gestion 
vous ont-ils aidé dans l’éducation 
de vos enfants?
Professeur Sommerlatte : Avant de  
mettre en pratique ces principes 
pour élever nos enfants, nous avions, 
avec mon épouse, d’abord mis notre 
confiance en Dieu et dans le message 
de Jésus. Ce fut la base de mon com-
portement tant dans mon cursus pro-
fessionnel que dans les relations avec 

nos enfants. Dans les deux cas c’était 
un processus de développement dans 
lequel je me sentais conduit. De cette 
façon il y eut comme deux familles qui 
n’en devenaient qu’une.

Les comportements et les processus 
d’apprentissage, l’honnêteté et la proxi-
mité que je montrais dans l’entreprise, 
mon style de gestion, façonnaient aussi 
ma relation avec mes enfants, surtout 
quand ils ont grandi. Beaucoup de mes 
collaborateurs, même ceux qui ont pris 
leur indépendance, me restent atta-
chés et réciproquement. Avec humour 
nous parlons parfois d’un même virus 
qui nous habite.

Voix: Avez-vous un conseil parti-
culier pour nos lecteurs?
Professeur Sommerlatte : J’aimerais 
faire comprendre aux lecteurs qu’ils 
ne doivent pas négliger leur famille 
à cause de leur investissement pro-
fessionnel et de leur carrière. D’après 
mon expérience, c’est avec ses propres 
enfants que l’on apprend le mieux com-
ment comprendre et diriger des hom-
mes. Ainsi, une vie de famille intacte et 
les valeurs ainsi éprouvées constituent 
une base merveilleuse pour un style de 
gestion qui suscite la participation et 
ainsi le succès dans l’entreprise.         n

Tom et Christine avec 
leurs enfants et leur 
petite-fille lors du 
mariage d’une de 
leurs filles en 2004
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La crise
Dieu utilise des moyens et des chemins 
différents pour nous conduire. Parfois 
c’est une parole, parfois ce sont des 
personnes, des maladies, des crises ou 
des événements surnaturels et extraor-
dinaires, des miracles. Le mois d’août 
1993 fut pour moi et ma famille une 
telle période.

La surprise
Pendant plus de 3ans et demi, de 
nombreux amis et connaissances 
avaient prié pour la guérison de ma 
main. Lorsque très subitement, en 
août 1993, Dieu guérit ma main, je ne 
voulus d’abord pas le croire. Ce n’est 
que 3 jours plus tard et après plusieurs 
exercices de piano difficiles avec ma 
main, que nous avons pris conscience 
que Dieu avait fait un miracle. Jusqu’à 
aujourd’hui ma main gauche est tota-
lement guérie et fonctionne parfaite-
ment. Depuis l’été 1993, notre famille 
a joué dans des centaines de concerts 
et de célébrations à travers le monde. Il 
a fallu quelques pas d’obéissance pour 
que la guérison soit visible.

Partenaire de Dieu
C’est là le point le plus important. C’est 
de là que tout le reste va dépendre. La 
direction de Dieu est visible dans nos 
vies, non pas parce que nous sommes 
bons, parce que notre foi est grande, 
ou parce que nous le méritons, non, 
ce n’est que parce que Dieu est misé-

Je me pose souvent la question de 
savoir comment reconnaître la direc-

tion de Dieu, Sa volonté et Son chemin.
Plus exactement, je voudrais, non 

seulement connaître sa volonté en 
général, mais tout particulièrement 
entendre Sa voix et percevoir Ses direc-
tives jusque dans les moindres détails. 
Alors je me rends compte qu’au cours 
d’une vie il est nécessaire de faire des 
petits et des grands pas dans la foi, 
et souvent ce n’est qu’a posteriori que 
nous reconnaissons les chemins de 
Dieu. C’est ainsi que nous avons sou-
vent expérimenté la direction de Dieu 
dans notre vie familiale.

L’accident
De par ma profession de pianiste con-
certiste, compositeur et chef d’orches-
tre, mon épouse et moi avons voyagé 
dans de nombreux pays. Il y a 25 ans, 
lorsque nous avons quitté l’Allemagne 
pour émigrer au Canada, j’ai connu 
des succès professionnels, en tant que 
professeur d’université, pianiste et chef 
d’un orchestre de chambre réputé. 

En janvier 1990, je me suis coincé la 
main dans une porte de garage coulis-
sante. Deux de mes doigts étaient si gra-
vement blessés que plusieurs médecins 
m’ont dit que ma carrière de pianiste 
était terminée. II n’y avait plus d’espoir 
de guérir ma main, d’autant que 2 doigts 
étaient paralysés à la suite d’infections 
chroniques causées par la blessure. Bref, 
c’était la fin de ma carrière de musicien.

Conduit de façon 
merveilleuse

 ·  Siegfried Tepper; CanadaT h è me

Siegfried Tepper, 
marié, père de 2 en-
fants, vit en Allema-
gne et au Canada. 
Il a voyagé dans de 
nombreux pays en 
tant que pianiste, 
chef d’orchestre et 
compositeur.
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ricordieux et nous montre sa grâce. 
Cette grâce, nous ne l’avons pas méri-
tée. Mais Dieu a choisi notre contribu-
tion pour révéler Sa volonté au monde. 
Nous avons la grande chance de tra-
vailler et de vivre en tant que parte-
naires de Dieu.

Notre service
Depuis cette période, notre famille a 
vécu de nombreux miracles de guérison 
et d’assistance, et cela, non seulement à 
titre personnel, mais pour de nombreu-
ses personnes de par le monde.

Notre fils Christer a terminé sa for-
mation de violoniste, et malgré son 
jeune âge, il a déjà donné plus de 
500 concerts à travers le monde. En 
1993 nous nous sommes fait enregis-
trer au Canada en tant qu’organisa-
tion sous le nom de «Tepperministries 
of Music», et en automne 2004, nous 
avons fondé à Bonn le groupe «Classic 
for Christ». Notre objectif et notre mis-
sion, c’est d’édifier les gens grâce à la 
musique, et de leur apporter la bonne 
nouvelle de Jésus Christ. Dieu nous a 
conduit de telle façon que nous vou-
lons désormais le servir avec tout ce 
qu’Il a investi en nous.

Dieu agit dans  
le monde entier
Nous donnons des concerts dans des 
pays très pauvres comme l’Inde, et 
aussi dans des pays riches comme le 
Japon, l’Amérique et l’Allemagne. Mais 

Siegfried Tepper avec 
son fils Christer.

partout on nous pose les mêmes ques-
tions: Si Dieu existe, comment puis-je 
reconnaître Sa voix et Sa direction?

La réponse est la même partout: 
Dieu ne peut être trouvé en nous-
mêmes. Jésus est le chemin, la vérité 
et la vie. Celui qui se soumet humble-
ment à Lui, entendra Sa voix et recon-
naîtra Sa direction. Cela dépend de 
nous. Celui qui le cherche sincèrement, 
le trouvera et l’expérimentera. C’est 
une chose que nous pouvons confir-
mer avec certitude, non seulement à 
partir de notre vie, mais à partir de l’ex-
périence de nombreuses personnes du 
monde entier. Etre conduit par Dieu, 
c’est comme un livre dont la rédaction 
est terminée depuis longtemps, et qui 
pourtant se déroule d’une nouvelle 
manière chaque jour de notre vie. Il 
n’existe rien de plus passionnant que 
d’être le partenaire de Dieu.	 n

Siegfried au piano et 
son fils Christer au  
violon lors d’un concert 
au Japon.
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vision.com

Aujourd’hui, Vision.com nous 
conduit au Vietnam, pays 

qui a obtenu son indépendance 
en 1954, mais dont certains noms 
resteront gravés dans l’histoire de 
France. En effet, qui en France n’a 
pas entendu parler du Tonkin, de 
la Cochinchine, de l’Indochine, de 
Dien Bien Phu ou d’Ho Chi Minh?

En décembre dernier deux 
couples de la branche française 
du FGBMFI se sont rendus dans ce 
magnifique pays, pour partager 
auprès d’amis vietnamiens l’évan-
gélisation par le témoignage.

Pendant leur séjour, trois repas 
avec témoignages ont été organi-
sés, deux d’entre eux dans des vil-
les qui n’avaient pas entendu par-
ler de cette vision et le troisième a 
permis d’un chapitre. Après trois 
années de prière, de travail et plu-
sieurs rencontres dans le temps 
du Seigneur, un responsable lo-
cal s’est levé avec une poignée de 
membres.

Celui à qui nous devons cela 
c’est le Saint-Esprit, qui a permis 
que les personnes intéressées et 
choisies par Lui entrent en contact 
et se lient d’amitié. En fait dans 
chaque situation l’équipe a appris 
à dépendre totalement du Saint 
Esprit, parce que lorsqu’on ne con-
naît personne dans une ville à des 
milliers de km de chez soi, et où le 
Seigneur a pour volonté d’établir 
un chapitre, Il est celui qui crée des 
opportunités miraculeuses. Vous 
savez alors que vous pourrez tou-
cher des chrétiens de différentes 
dénominations rapidement et en 
toute sécurité pour eux.

Deux meetings ont donc été 
organisés en 24 heures, comme 
ça! Loué soit le Seigneur!

Il y a eu bien sûr des difficul-
tés à surmonter pendant ces mo-
ments de partage. Tout d’abord 
vaincre les réticences et les attitu-
des suspicieuses de nos hôtes les 
uns envers les autres. Il leur faut 
apprendre à travailler ensemble 
en confiance quoique de dénomi-
nations différentes (églises auto-
risées et souterraines), et laisser 
aussi le Saint-Esprit œuvrer pour 
les convaincre de la pureté de 
nos intentions. Mais là encore Il a 
fait ce qu’il fallait et à la perfec-
tion, tantôt d’une manière, tantôt 
d’une autre. Une fois en utilisant 
la sensibilité des épouses, qui ont 
demandé pardon pour les actes 
commis pendant la guerre. A ce 
moment précis Sa présence s’est 
faite si forte, si perceptible que 
rien n’a pu arrêter le fleuve de vie, 
de guérison et de paix qui a tou-
ché toute l’assistance. Une autre 
fois Il a utilisé le témoignage d’un 
couple pour faire tomber les résis-
tances et les suspicions.

Le désir de Notre Dieu pour 
l’unité et le témoignage fait son 
chemin au Vietnam!	  n
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U n  Chapitre         
pr  è s  de   c he  z  vous  

Un chapitre est tout sim-
plement un groupe local 
de notre association: 
«Des chrétiens témoins 
dans le monde». Il ras- 
semble des hommes 
de tous horizons 
sociaux et profes-
sionnels, chréti-
ens de toutes déno
minations (catholiques, 
protestants, évangéli-
ques, …), qui désirent té- 
moigner ensemble de la 
réalité de Jésus-Christ, 
avec lequel ils ont fait une 
rencontre personnelle qui 
a changé leur vie. 
Ils organisent dans des salles 
publiques ou des hôtels des 
réunions ouvertes à tous. 
Ces réunions sont simples 
et décontractées, le plus 
souvent autour d’un repas. 

http://www.fgbmfi.fr

NANCY
Jean MEURIC	 03 83 56 79 15
NANTES
Gaëtan LE PERRU	 02 40 93 55 15
NEVERS
Roger MOLLA	 03 86 57 31 16
PARIS CENTRE
Xavier ROEDERER	 01 44 67 74 16
PERPIGNAN
Denis PUIG-AMETTLER	 04 68 54 79 21
POITIERS
Jean-Jacques DUQUET	 05 49 48 37 32
PONT DE CHERUY
Jean GARCIA	 04 78 32 01 10
PRIVAS
Pierre GIAUQUE	 04 75 62 03 18
RAMBOUILLET
Jean-Luc VILLAMY	 02 37 83 71 54
REIMS
Alain BLIN-NOUVEAU	 03 26 48 58 73
ROUEN
Christian MARYE	 06 08 21 00 19
SAINT AVOLD
Stéphane MILIOTO	 03 87 91 26 74
SAINT ETIENNE
Olivier FAYARD	 04 77 74 72 26
SAINT LO
Pierre GUILLAUME	 02 33 94 78 82
SAINT QUENTIN EN YVEL
Samuel THOBOIS	 01 30 44 29 24
STRASBOURG
Emmanuel PRUNET	 03 88 78 79 13
TOULON
Raymond COUBRIS	 04 94 90 12 02
VALENCE
Jean-Eudes MORY	 04 75 84 37 93
VERNON
Bertrand VANHOUTTE	 02 32 54 30 84
VERSAILLES
Sylvain DUDA	 01 30 61 05 96

BELGIQUE
IEPER (nl)
Danny CHAPELLE	 +32 (0)57 20 61 23
IZEGEM (nl)
Rik Van NESTE	  +32 (0)51 30 24 44
LIEGE (fr)
Charles BINDELS	  +32 (0)80 33 83 31
MONS (fr)
Georgio TSIAKAS	 +32 (0)65 73 08 19
NAMUR (fr)
R. VANDER MEULEN	+32 (0)71 78 14 22
ST-GHISLAIN (fr)
Marcello MOLESANI +32 (0)65 66 68 95
ROESELAERE – jeunes (nl)
Brecht Van NESTE	  +32 (0)51 24 15 35

SUISSE
AARAU (Germanophone)
Marcel BINDT	 +41 (0)62 849 13 61
LA RIVIERA (f)
Daniel GUIGNET	 +41 (0)21 793 14 31
LAUSANNE (f)
Marc BURNAND	 +41 (0)21 652 76 26
LUZERN (g)
Hans-Peter FRIOLET	+41 (0)41 780 76 70
MOUDON (f)
J-C BONTEMPO	 +41 (0)21 652 76 26
THUN (g)
Paul STETTLER	 +41 (0)33 437 27 35
SEELAND/3 laces (f) 
J-J RECORDON	 +41 (0)31 756 01 32
SION (f) 
Luc MAYOR	 +41 (0)27 203 11 15

Un ou plusieurs intervenants 
y racontent leurs expériences 
de l’amour de Dieu et de 
son action dans leur vie 

quotidienne. Du temps 
est laissé pour les conver-

sations privées, pour 
un contact avec 
le ou les interve-

nants, et, si on le 
désire, pour la prière 

personnelle. Nous avons 
vu de façon répétée Dieu 
répondre à ces prières, que 
ce soit dans la douceur ou 
de façon spectaculaire, si 
seulement on lui adresse nos 
demandes. 
Venez assister à une réunion 
de chapitre s’il y en a dans 
votre région. Cela ne vous 
engage à rien. Mais peut-
être cette réunion fera-t-elle 
date dans votre vie.	 n

FRANCE
ANGERS
Cyrille BELTRAN	 02 41 32 84 52
AULNAY SOUS BOIS
Yves BARON	 01 43 85 27 26
AUXERRE
Jean-Pierre DELCROIX	 03 86 80 12 44
BERNAY
Marcel EUDELINE	 02 32 57 00 48
BESANçON
Victor BELLE	 03 81 52 62 51
BEZIERS
Robert PIALAT	 04 67 35 01 27
BORDEAUX
Philippe LUCAS	 05 56 05 23 56
BOURGOIN
Jean Claude JOUVE	 04 72 46 05 48
BOURG-EN-BRESSE
Bernard IRRMANN	 04 74 37 72 92
BRETAGNE
Gwénaël COFFORNIC	 02 97 43 02 85
BRIVE
René-Marc LEMOINE	 05 55 85 69 75
CAEN
Daniel CERISIER	 02 31 44 26 05
CAMBRAI
Bernard DELACOURT	 03 27 83 68 73
CARCASSONNE (prov.)
Lucien CIERLOT	 04 68 79 87 18
CENTRE VAR
Claude FALCO	 04 94 73 68 05
CERGY PONTOISE
Ngala-Jean BIDUAYA	 01 30 38 01 29
CHAMBERY
Jean BONVICINI	 04 79 85 90 05
CHAUMONT GISORS
Jean-Pierre MESNIER	 03 44 49 24 18 
CLERMONT FERRAND
Bernard PERRET	 04 73 26 11 31
COLMAR
Raymond GERBER	 03 88 85 39 91
DIJON
Bernard CHEVILLOT	 03 80 36 06 73
EST PARISIEN
Pierre-Michel MARCHAIS	 01 60 64 23 44
EVRY
Michel RACHOU	 01 64 99 68 61
FORT DE FRANCE
CLAUDANT Gilbert	 05 96 65 15 28
GAP
Patrice GRUE	 04 92 68 33 75
GRENOBLE
Christian PICOT	 04 76 51 10 10
HAGUENAU
Charles HEINRICH	 03 88 63 28 42
HAUT DOUBS
Didier AMIEZ	 03 81 60 24 31
LAVAL
Paul BRIAND	 02 43 69 61 40
LE HAVRE
Christian VATINEL	 02 35 44 74 20
LILLE
Alain GUEGEN	 03 20 72 70 44
LONGJUMEAU
Bernard HENRY	 01 64 99 34 11
LOURDES
Daniel LEPERCQ	 05 62 93 92 40
MANTES LA JOLIE
Yapoudjian 	 01 30 94 09 47
MARTINIQUE SUD
Bertin JEAN-JOSEPH	 05 96 77 07 14
MELUN SUD
Jean-Paul MUNIER	 01 64 03 81 32
MONTBELIARD
Michel MAURER	 03 81 35 00 82
MONTELIMAR
Christian ARNAUD	 04 75 76 76 51
MONTPELLIER
Jean Paul LAMBERT	 04 67 29 62 65 
MULHOUSE
Rémi SCHNOEBELEN	 03 89 25 30 46

Qu  ’ est   - c e  q u ’ un  
« Chapitre        » ?

voixfrance@aol.com

F G B M F I - F ran   c e
Bureau National
Président National: René Agrain
HINDISHEIM	 03 88 64 03 63

Vice-Président: Gérard PETIT
NIMES	 04 66 26 91 97
Vice-Président:  
François DE BEAUCHENE
LOCMARIAQUER	 02 97 57 43 19 
Trésorier National:  
Georges HERRENSCHNEIDER 
VERRIERES LE BUISSON	 01 69 20 84 42

Secrétaire National: 
Robert L’HOMMELET	  
VOISINS LE BRETONNEUX	01 30 43 28 42

Vice-Président International Caraïbes
Lucien JAAR	 05 96 78 76 67

Directeurs Régionaux
Région 01: Alsace
Bernard SCHADT	 03 88 50 54 47
Région 03: AUVERGNE – RHÔNE 
ALPES
Christian ARNAUD	 04 75 76 76 51
Région 04: BOURGOGNE
Roger MOLLA	 03 86 57 31 16
Région 05: BRETAGNE
Gwenaël COFFORNIC	 02 97 43 02 85
Région 06: CENTRE – ILE DE France SUD
Antoine CHERREY	 01 30 43 58 96
Région 07: CHAMPAGNE ARDENNES/ 
NORD PAS DE CALAIS
Jacques DELGRANGE	 03 20 61 86 71
Région 09: FRANCHE COMTE
Didier AMIEZ	 03 81 60 24 31
Région 10: PARIS –  
ILE DE France NORD
Dominique DECLE	 01 34 73 07 86
Région 11: LANGUEDOC –  
ROUSSILLON
Gérard PETIT	 04 66 26 91 97
Région 13: LORRAINE
Jean MEURIC	 03 83 56 79 15

Région 16: BASSE ET HAUTE  
NORMANDIE
Henri MAURICE	 02 35 12 09 77
Région 18: PAYS DE LOIRE
Philippe PILETTE	 02 41 68 49 17
Région 21: PROVENCE– ALPES – 
CÔTE D’AZUR
Jean Pierre GOASDUFF	  04 94 53 21 49
Région 23: CARAÏBES
Raymond COTTRELL	   0 596 64 79 33
Région 23: ANTILLES FRANCAISES
Henri MAIZEROI-EUGENE	0  596 63 74 52

F G B M F I - B elgi    q ue
http://fgbmfi.be.free.fr
Président National:
André BERGS 	 + 32 (0) 87 31 41 88
Vice-Président National:
Danny CHAPELLE 	 + 32 (0) 57 20 61 23

F G B M F I - S uisse   
Président National:
Jean-Jacques RECORDON	+41 31 756 01 32

F G B M F I - P ay s - B as
Président National: 
Gerrit NOLLES 	 + 31 35 69 16 457

F G B M F I - A llemagne      
Président National:
Ulrich V.SCHNURBEIN 	 + 49 9921 8400

FGBMFI-Bureau Européen 
FGBMFI · Wilselsesteenweg 5 
B-3020 Herent · Belgique
Tél:+32 16 20 79 44
Fax:+32 16 20 79 31
E-Mail:fgbmfieur@skynet.be
www.fgbmfi-europe.com
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Il y a peu de temps je relisais le fameux 
verset dans lequel Jésus dit: «Si vous 

ne redevenez comme les enfants, 
vous n’entrerez pas dans le royaume 
des cieux». Cela m’a rappelé un évè-
nement qui s’est passé il y a quelques 
années...

Peu avant la prière du soir, notre 
fils Alexandre, neuf ans, posa la ques-
tion inattendue: «Maman, Dieu peut-il 
vraiment tout? – Oui, mon chéri, c’est 
ainsi que c’est marqué dans la Bible. 
Rien n’est impossible à Dieu!» Après la 
prière rituelle du soir, récitée par cœur, 
il fit une prière libre: «Seigneur Jésus, 
je te remercie pour les nombreux 
«dix» que j’ai eus ces derniers temps 
à l’école, mais je ne peux même plus 
trop m’en réjouir car Alexandre W. de 
notre classe n’a que des 3 ou des 4! 
Tu pourrais également lui faire plaisir. 
S’il te plait, donne-lui un «dix» au pro-
chain devoir! Amen.»

Avant même que je puisse parler de 
cette prière pour expliquer que Dieu 
n’est pas un automate dans lequel on 
introduit une prière et au bas duquel 
sortent de bonnes notes, la sonnette 

de la porte d’entrée retentit. Je me suis 
dit: «demain il faudra que tu expliques 
à ton fils que Dieu ne répond pas tou-
jours forcément par une bonne note.» 
Je savais que l’élève en question avait de 
grosses difficultés scolaires. Le lende-
main et les jours suivants, j’ai complète-
ment oublié cette histoire. Une semaine 
plus tard, en rentrant de l’école, Alexan-
dre m’appelle gaiement: «Maman! 
Nous avons eu aujourd’hui le résultat 
d’un devoir. Il n’y a eu que deux «dix» 
Alexandre W. et moi.» J’étais étonnée 
et, en même temps, confuse. Qu’était-il 
arrivé ? Le travail en biologie portait sur 
les connaissances des enfants à propos 
des escargots et des hérissons, les fau-
tes d’orthographe n’étaient pas prises 
en compte. Alexandre W. habitait une 
ferme en bordure de forêt et connais-
sait bien la nature. Quelques jours plus 
tard nous avons reparlé de cette expé-
rience et notre fils m’a dit: «J’ai aussi dit 
à Alexandre W. que j’avais prié pour lui 
et qu’il doit remercier Dieu pour cette 
bonne note.» Alors il m’a dit: «Conti-
nue de prier, car j’ai eu de mon papa 
dix Mark comme récompense.»     n

T émoignage       

Gudrun Jacobi, 63 
ans, commerciale 
dans l’industrie, et 
mère de deux en-
fants adultes. Elle 
est engagée dans la 
prière œcuménique 
pour femmes des 
«Chrétiens dans la 
vie active». Elle est 
active aussi dans les 
groupes de maison 
et dans la relation 
d’aide de la parois-
se évangélique libre 
de Schlüchtern.

 ·  Gudrun Jacobi; Schlüchtern; Allemagne

Dix  
sur dix:

«impossible»!
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 ·  Gudrun Jacobi; Schlüchtern; Allemagne

Je suis né en 1951, dans le Var. 
Nous l’avons quitté en 1955 pour 

aller vivre dans le Lot-et-Garonne où 
mes parents avaient acheté une ferme. 
L’hiver 1956 fut si froid que tout notre 
cheptel périt. Nous étions ruinés. Après 
des déménagements successifs, je suis 
arrivé dans une école primaire; j’avais 
alors 9 ans, l’institutrice avait remarqué 
que j’étais amorphe et je fus placé dans 
un Institut spécialisé pour apprendre à 
lire et à écrire. A 15 ans, mes parents 
ont déménagé une dixième fois, et je 
suis allé dans un Institut médico-péda-
gogique professionnel, où j’ai appris le 
métier de jardinier. Après mon service 
militaire, je me suis installé à Gap et en 
1975 je me suis marié avec Martina. 
En 1987, j’ai décidé de créer ma pro-
pre entreprise.

Un jour que j’apportais du gazon à 
la déchetterie, j’ai fait la connaissance 

d’une famille qui m’a parlé de Jésus. 
J’étais intrigué par leur témoignage, 
mais j’ai décidé de les regarder vivre 
pour être certain qu’ils expérimen-
taient réellement ce qu’ils m’avaient 
dit. En 1990, comme j’étais mal dans 
ma peau et dépressif, je suis allé les 
voir et ils m’ont dit que Jésus pouvait 
me guérir si je l’acceptais comme maî-
tre de ma vie. Je n’ai pas hésité une 
seconde, et au moment où j’ai pris 
cette décision, j’ai ressenti une chaleur 
qui m’enveloppait, comme si l’on avait 
placé une couverture sur mes épaules. 
J’ai parlé de cette expérience à Mar-
tina, qui a fait la même démarche le 
lendemain.

En 1994, les affaires n’étaient pas 
florissantes, et la banque me mena-
çait d’interdiction bancaire pendant 10 
ans si je ne comblais pas le déficit dans 
les plus brefs délais. Après avoir prié 
pour cela, j’ai eu en vision un raz-de-
marée, mais je le voyais au travers d’un 
hublot, ce qui était pour moi la confir-
mation que je ne serai pas englouti par 
cette catastrophe. Et quelques semai-
nes plus tard, nous avons reçu un forte 
somme d’argent d’un héritage totale-
ment imprévu qui nous a même per-
mis de rembourser l’emprunt de notre 
maison. Dieu va au-delà de nos pro-
pres pensées. Toujours en 1994, alors 
que je taillais des arbres fruitiers, l’idée 
complètement folle de tuer ma femme 
et mes enfants m’a traversé l’esprit. 
Puis cette pensée a commencé à pren-
dre forme en moi. J’ai lutté de toutes 
mes forces contre cette obsession et à 
un moment donné, j’ai vu comme une 
forme étrange sortir de mon corps. Le 
lendemain, en lisant dans l’Evangile de 
Jean au chapitre 5, comment Jésus a 
guéri un paralytique au bord d’une pis-
cine, j’ai réalisé qu’il m’avait libéré de 
cette folie. 		    n

Patrice est artisan  
jardinier, il est ma-
rié avec Martina, ils  
ont 4 enfants.

T émoignage          ·  Patrice Grue; Claret; France

Jésus m’a libéré!
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Thorsten a 43 ans,  
il est diplômé KFM, 
il est marié avec  
Andréa. Ils ont 2 
enfants et vivent  
à Kitzingen en  
Allemagne.

Voix: Vous ne conseillez pas  
seulement les entreprises mais 
également les dirigeants d’école. 
Quel rôle jouent ces dirigeants 
dans le processus de dévelop-
pement des écoles, voire dans 
la mise en pratique des change-
ments nécessaires à l’école ?
T. Leiner : Un rôle déterminant. Diri-
ger signifie pour moi mettre à jour un 
mode de vie quant aux méthodes d’ap-
prentissage et à la continuelle quête 
pour l’amélioration du système.

Ce mode de vie commence par moi; 
par exemple, en travaillant sur mes fai-
blesses de caractère ou en exploitant 
mes compétences dans ma vie profes-
sionnelle. Diriger a une influence sur 
les personnes dont je suis responsa-
ble : je les aide à développer tout leur 
potentiel et à exprimer leurs talents 
dans leur métier.

C’est ainsi que diriger influence l’or-
ganisation dans laquelle je travaille – 
dans ce cas, dans le but précis d’une 
amélioration de la qualité de l’école au 
travers d’un «processus de développe-
ment de l’école».

Si le dirigeant d’une école n’est pas 
prêt à développer ces 3 points, il n’est 
pas, à mon avis, à la hauteur de ses 
responsabilités.

Voix: Le directeur ou la directrice 
d’une école doit diriger l’école ou 
le collège, donc motiver les adul-
tes, ce qui ne fait pas forcément 
partie du métier d’enseignant. 
Peut-on apprendre à diriger ?
T. Leiner : La différence entre diriger 
et mener me paraît prendre ici tout 
son sens. Diriger signifie organisation 
et planification de structures.

Mener par contre implique de 
déterminer à l’avance une direction 
à prendre, établir un projet de straté-
gies ainsi qu’une coordination entre le 
sens et l’objectif  de la manière d’agir 
adoptée.

La vraie manière de diriger est liée à 
l’enthousiasme et au dévouement.

Quand nous réunissons ces deux 
définitions, il est évident que diriger 
est plutôt édifiant.

Je pense qu’un chrétien, c’est-à-dire 
quelqu’un qui sait mettre en évidence 
la vision de Christ pour les hommes, 
et qui laisse Dieu la lui offrir, dispose 
des meilleures conditions de départ 
pour apprendre et comprendre com-
ment diriger.

 Thorsten Leiner; Kitzingen;   Allemagne3  c lés    pour     diriger        une    é c ole 
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Voix: Voyez-vous une possibilité 
pour résoudre les problèmes de 
discipline dans les écoles grâce à 
de bons dirigeants ? Avez-vous 
un tuyau pour les enseignants 
stressés ? 
T. Leiner : Les plus importantes com-
pétences pour diriger sont la capacité 
de gagner la confiance et de susciter 
la communication entre les personnes 
responsables de l’organisation. Celui 
qui essaye sérieusement et qui a de 
surcroît une fonction de modèle, vien-
dra, à long terme, à bout des problè-
mes de discipline à l’école.

Ceci implique d’associer le corps 
enseignant, les élèves ainsi que les 
parents à un processus pour l’évolution 
de l’école, ce qui est évidemment très 
exigeant et demande plusieurs années.

Je suis persuadé que ce processus 
aura des répercussions décisives sur 
l’amélioration de l’école.

Nous ne pouvons plus nous per-
mettre d’accepter qu’un tiers de nos 
enseignants soient touchés par ce 
qu’on appelle le «burn out», le fameux  
syndrome d’épuisement professionnel 
et que 15 % des élèves abandonnent 
l’école sans diplôme.

J’aimerais poser la question du pro-
fesseur Heijo Rieckmann aux dirigeants 

d’école: «Etiez-vous assis aujourd’hui 
dans un planeur et avez-vous travaillé 
au système plutôt que dans le sys-
tème?»

Je conseille aux enseignants surme-
nés de se trouver une compensation à 
leur métier qui leur apporte détente et 
décontraction.

Je les encourage également à parler 
avec leurs collègues de leur fardeau et 
de leur pression afin d’échanger leurs 
besoins et leurs craintes.

Mais même avec le plus petit des 
stress, je n’obtiendrai la vraie paix 
qu’avec l’aide de Dieu, c’est-à-dire 
dans la mesure où j’ai une relation 
personnelle avec Jésus, où je peux Lui 
confier mes soucis, et mieux encore 
l’associer à mes problèmes.	 n

Merci beaucoup.

Questions posées par Barbara von Schnurbein

 Thorsten Leiner; Kitzingen;   Allemagne

«Thorsten et 
sa famille»
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Mon père était pasteur et j’ai fait 
un rejet de tout ce qui était 

religieux car je pensais que les chré-
tiens devaient être parfaits et que 
moi-même, j’étais parfait. Pendant 
des années, mon père a été fonda-
teur d’œuvres, j’ai vécu toute ma vie 
de déménagement en déménage-
ment, ce n’était pas marrant, car mon 
père a ouvert une quinzaine d’églises 
et j’aurais pu chanter comme Piaf «je 
repars à zéro». Mais arrivé à Reims, 
je n’ai plus voulu en partir, car j’en 
avais assez. Je voyais le monde avec 
ses paillettes; je me disais que lors-
que mon père serait parti, je pourrais 
vivre ma vie, faire la bringue etc. En 
plus j’avais déjà trouvé l’élue de mon 
cœur. En 1963, mes parents sont par-
tis à Besançon et je suis resté.

De 1950 à 1980, c’étaient les trente 
glorieuses, ça marchait sur tous les 
plans. Alors, j’ai monté mon entreprise 
de peinture puis un commerce pour 
mon épouse. Et là aussi, ça marchait. 
Puis, ma vie a basculé: j’avais un tem-
pérament vif et colérique, j’ai eu un pro-
blème avec le fisc tellement injuste que 
je me suis énervé et, quand je m’éner-
vais, il y avait du remue-ménage et donc 
ça s’est mal passé avec le fisc. Têtu, j’ai 
dit: «je ne vais pas me laisser faire.»

J’avais toute l’administration fiscale 
sur le dos, j’étais un mauvais exemple. 
C’était l’époque de Gérard Nicoud, et 
avec lui, je me suis retrouvé dans un 
mouvement qui faisait la une de la télé-
vision, des radios nationales et des jour-
naux. J’ai côtoyé des gens haut placés et 
tous les vieux politiques que vous voyez 
encore à la télévision, j’étais grisé par 
cette forme de succès. Dans le monde 
syndical, on avait une certaine impu-
nité. Ma vie a basculé, ma femme n’en 

pouvait plus, elle pesait 39 kg. Les RG 
(Renseignements généraux) nous sur-
veillaient, parce qu’on était devenus des 
«gens dangereux», ce qui était entière-
ment faux. On faisait un peu de folklore, 
on bloquait des routes, on séquestrait 
les RG, à l’époque on innovait, mainte-
nant c’est devenu une routine. J’ai eu 
des procès sur le dos, ma femme en 
avait assez des CRS, des gardes à vue 
etc. Elle m’a dit de choisir entre elle et le 
syndicat. Mais j’étais tellement embar-
qué dans ce monde-là que j’ai conti-
nué. La procédure de divorce est arri-
vée, mon père aussi catastrophé de voir 
ainsi son fils prôner la violence m’a dit 
«arrête, tu es en train de foutre ta vie en 
l’air», mais l’orgueil de passer à la télé 
était devenu une drogue, je me sentais 
porté et je n’ai pas pu m’arrêter. 

Je commençais à prendre des 
cachets pour dormir et pour me 
réveiller. Un jour, alors que j’allais cher-
cher mon père à une réunion, j’entre 
dans la salle et j’entends une prophé-
tie (d’une personne qui ne savait rien 
à mon sujet) «je te briserai au sommet 
de ta gloire». On rentre et mon père 
me dit: «si tu ne t’engages pas avec 
Dieu, tu vas être brisé car la prophétie 
était pour toi.» Rien n’y fit.

J’ai basculé dans une dépression où 
tous mes soi-disant amis et relations 
m’ont laissé tomber. A mon dernier pro-
cès, on me réclamait 70 millions de cen-
times (106 714 euros) de dommages et 
intérêts. J’étais acculé, tout le monde 
m’avait rejeté: ma femme, mes enfants 
que je ne voyais pas grandir et même 
une belle-sœur qui m’a interdit d’aller à 
l’enterrement de son mari. Je me pava-
nais devant les médias, mais j’étais seul. 
J’ai craqué, j’ai dit: «Dieu, je sais que tu 
existes, mais souvent tu es mal repré-
senté, j’avais juste regardé des chrétiens 
qui me paraissaient mauvais». J’ai com-
pris que j’étais en train de tout briser et 
j’ai proposé à ma femme de refaire un 
essai, elle a accepté à condition que j’ar-
rête tout, mais j’avais des mandats en 
cours (président de Caisse Maladie, etc 
…) donc elle a attendu encore un an. 

T émoignage       

A Dieu tout  
est possible!

André Benzi est 
marié; il est pasteur 
dans une église à 
Reims.

 ·  André Benzi; Reims; France
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Entre temps elle avait vendu son fonds 
de commerce et elle travaillait en famille 
dans une grosse brasserie avec PMU, 
elle habitait au-dessus de la brasserie. 
Imaginez ce que le monde chrétien a 
pu dire: je quittais le syndicalisme pour 
me remettre dans une brasserie qui tra-
vaillait de 6h à 3h du matin. Les TTS 
(très très spirituels) ne m’ont pas fait de 
cadeau. J’ai de nouveau été en révolte, il 
y a eu un combat, j’ai crié à Dieu et des 
pasteurs m’ont dit : «Reste à la brasserie 
(c’était prévu pour 4 ans), Dieu va diri-
ger, Il ne permettra pas que tu restes là, 
mais préserve ton couple». 18 mois plus 
tard, le commerce a été vendu, pour-
tant c’était une très grosse affaire diffi-
cile à vendre. On a le Dieu des miracles 
qui tient tout dans Ses mains.

On a quitté ce bar brasserie, je me 
suis engagé avec Dieu, mais les épreu-
ves n’étaient pas terminées. J’ai relancé 
mon affaire de peinture, mais j’avais eu 
une vie dissolue et j’ai eu un problème 
cardiaque sévère. ça s’est passé chez 
un client médecin réanimateur, mais le 
verdict est tombé: il faut faire 4 ponta-
ges. J’ai refusé car quand je ne travaillais 
pas, l’argent ne rentrait pas. En 1989, 
l’angioplastie n’a pas marché. Je ne 
comprenais pas. Avec la grâce de Dieu, 
j’ai pu travailler encore 5 ans et me libé-
rer tout doucement de mes employés. 
En 1997, j’ai été opéré, j’ai été endormi 
30h. Après la vie mouvementée que 
j’avais menée, je savais que Dieu vou-
lait ma collaboration, mais je voulais 
travailler le matin pour moi et l’après-
midi pour Dieu. Je voulais gagner un 
peu d’argent, mais Dieu a dit non. Je 
me demandais ce que j’allais devenir. 
Un jour, à l’hôpital, j’étais devant une 
fenêtre, il y avait un grand parc et je vois 
un corbeau qui passe avec un morceau 
de pain dans le bec et j’ai compris que 
Dieu me disait, «travaille pour moi et je 
ne te laisserai jamais tomber ; comme je 
l’ai fait pour Elie, je te garderai.»

Et ça s’est passé comme ça, depuis 
plusieurs années je sers Dieu et je Le bénis 
pour les médecins qui ont été une béné-
diction pour moi. Ceux qui vivent des 

moments difficiles ont peur de dire que 
ça ne va pas, c’est une forme d’orgueil, 
on craque, on ne veut pas que ce soit dit. 
Je suis de nouveau avec ma femme, il 
faut être clair, il reste des séquelles et j’en 
suis responsable. Dieu me dit: «Aie avec 
ta femme la patience que j’ai eue avec 
toi». On est souvent responsable des 
problèmes qu’on se crée soi-même. Dieu 
nous aime tous avec le même amour. 
Le soleil sur une plage bronze tout le 
monde, Dieu nous aime tous mais diffé-
remment car on est tous différents, c’est 
comme dans une famille nombreuse les 
mamans aiment tous leurs enfants, mais 
avec certains il faut être plus ferme, avec 
d’autres moins.

On a faussé le message de l’Evan-
gile, on nous a montré un père fouet-
tard. «Tu dois, tu ne dois pas», mais 
ce n’est pas ça, j’ai envie de vous dire 
«Jésus t’aime». On vit des expériences 
formidables; il y a trois mois, le petit 
garçon d’une infirmière à Reims, a pris 
du thé bouillant sur le visage et une par-
tie du corps. Je ne pouvais rien faire, 
juste prier. Deux jours après, il n’y avait 
plus rien; à l’hôpital ils n’ont toujours 
pas compris! Il reste juste deux petites 
taches boursouflées, peut-être pour 
qu’il n’oublie jamais que Dieu l’a guéri.

Le Créateur peut guérir au niveau 
psychique, physique, émotif. Ayons 
une âme d’enfant, combien nous reste-
t-il d’années ou de jours à vivre? Je 
ne vais pas les gâcher avec des sou-
cis. Des chrétiens qui sont toujours 
en train de gémir ont un problème! 
Je regrette d’avoir gâché des années 
et des années pour un monde futile. 
Criez à Dieu et Il vous aidera. Mettez 
Le à l’épreuve, misez gagnant! Ne vous 
habituez jamais aux miracles de Dieu, 
une âme sauvée, c’est un miracle. n

 ·  André Benzi; Reims; France

André porte  
un bébé dans 
ses bras, lors 
d’un culte de 
présentation.
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n Au chapitre 34 du livre d’Ezéchiel, 
Dieu utilise l’image d’un berger et de ses 
brebis pour dénoncer le comportement 
des chefs religieux du peuple d’Israël. 

Verset 2 : Ils se repaissent eux-
mêmes. Les bergers ne devraient-ils 
pas paître les brebis ?

Verset 4 : Vous n’avez pas forti-
fié celles qui étaient faibles, soigné 
celle qui était blessée, Vous n’avez 
pas ramené celle qui s’égarait, cher-
ché celle qui était perdue; mais vous 
les avez dominées avec force et avec 
rigueur.

n Pour Jésus, un dirigeant doit avant 
tout être un modèle :
Le disciple n’est pas plus que le maître 
ni le serviteur plus que son seigneur. 
Matthieu 10 v 24.

Faites et observez tout ce qu’ils vous 
diront, mais n’agissez pas selon leurs 
œuvres. Car ils disent et ne font pas. 
Evangile de Matthieu chapitre 23 ver-
set 3.

n La Bible indique quelques quali-
tés indispensables pour conduire des 
hommes :
Le bon sens et la sagesse : Les lèvres du 
juste conduisent beaucoup d’hommes 
et les insensés meurent par manque de 
sens. Proverbes 10 verset 21. Il y avait 
une petite ville avec peu d’hommes ;  

un roi puissant marcha sur elle, l’in-
vestit et construisit contre elle de vas-
tes retranchements. Il s’y trouvait un 
homme pauvre et sage qui aurait pu 
délivrer la ville par sa sagesse, mais per-
sonne ne s’est souvenu de cet homme 
pauvre. Ecclésiaste 9 versets 15 et 16.

Quand un pays est en révolte, les 
chefs sont nombreux. Mais avec un 
homme qui a de l’intelligence et de la 
connaissance, c’est ainsi qu’il y a conti-
nuité. Proverbes 28 verset 2.

n L’honnêteté :
Discerne parmi le peuple des hommes 
de valeur, craignant Dieu, attachés à la 
vérité et qui haïssent le gain malhon-
nête ; établis-les comme chefs. Exode 
chapitre 18 verset 21.

n La justice:
Maîtres, accordez à vos serviteurs ce 
qui est juste et équitable, sachant que 
vous aussi vous avez un maître dans le 
ciel. Colossiens chapitre 4 verset 1.

n L’humilité:
Les rois des nations les dominent, et 
ceux qui ont autorité sur elles se font 
appeler bienfaiteurs. Il n’en est pas de 
même parmi vous. Que le plus grand 
soit comme le plus petit et celui qui gou-
verne comme celui qui sert. Evangile de 
Luc chapitre 22 versets 25 et 26.    n

B ible  

Que dit la Bible  
au sujet des  
conducteurs?
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En lisant ces témoignages, peut–être 
vous demandez-vous si vous pou-
vez connaître, vous aussi, une rela-

tion personnelle avec Dieu, analogue à 
ces récits. La réponse est oui, pour cela 
il suffit de suivre les principes ci–des-
sous, en étant vrai avec vous–même. 

1 Reconnaître que Dieu est le créateur 
de toutes choses. La Bible dit: «Les 

perfections invisibles de Dieu, sa puis-
sance éternelle et sa divinité, se voient 
comme à l’œil nu, quand on considère sa 
création» (Romains, chap.1, verset 20).

2 Accepter qu’il s’intéresse à vous et 
bien plus, qu’Il vous aime et désire 

aussi établir une relation personnelle et 
vivante avec vous. Jésus–Christ le Fils de 
Dieu, est venu pour la rendre possible. Sa 
mort sur la croix n’est ni un accident ni un 
échec, elle est le moyen choisi par Dieu 

pour briser le mur de séparation élevé en-
tre Lui et les hommes (Ephésiens, chap.2, 
verset 14). Ce mur qu’Il appelle le Péché 
est la racine de tous nos problèmes.

3 Répondre à l’amour de ce Dieu, qui 
veut devenir votre Père. «Car Dieu a 

tant aimé le monde, qu’Il a donné son 
Fils unique, afin que quiconque croit 
en Lui, ne périsse pas, mais qu’il ait la 
vie éternelle» (Jean, chap.3, Verset 16).

4 Prononcer à haute voix la prière 
ci–dessous (qui n’est qu’un support 

pour vous aider), car la Bible dit que c’est 
en déclarant de la bouche que Jésus est 
Seigneur, et en croyant du fond du cœur 
que Dieu l’a ressuscité des morts, que l’on 
est sauvé (Romains, Chap.10, verset 9).

 «Dieu, à la lecture de ces témoignages, 
je réalise que tu t’intéresses à tous, et à 
moi en particulier. Je t’ouvre mon cœur 
avec mes problèmes, mes questions, mes 
échecs, mes déceptions, 
mes craintes. Je recon-
nais que Jésus ton 
Fils, est mort sur 
une croix, pour 
me permettre 
de vivre une 
relation per-
sonnelle et 
vivante avec 
Toi. Je crois 
que son sang 
versé efface tou-
tes mes fautes, et 
purifie ma vie. Jésus, je 
me confie en Toi, je t’accepte 
comme le Sauveur et le Seigneur de ma 
vie. Avec ton aide, je prends un nouveau 
départ, et je veux vivre selon ta volonté.»

La preuve que Dieu vous a adoptés ne 
dépend pas de ce que vous ressentez, 
cette nouvelle vie est basée sur ses pro-
messes (Romains, Chap.10 verset 13). 
La Bible appelle cela LA FOI. Prenez le 
temps de prier, c’est-à-dire de parler à 
Dieu avec les mots qui sortent de votre 
cœur, et de lire la Bible pour découvrir 
tout ce qui vous appartient maintenant 
(Psaumes Chap.37, verset 4; Romains, 
Chap.8 versets 14 à 17; 1 Pierre, Chap.2 
verset 2). N’ayez pas honte de parler de 
votre nouvel ami Jésus (Matthieu 10.32), 
et joignez–vous à d’autres chrétiens pour 
votre plus grand bien. 	 n

Une relation personnelle
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